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CHAPITRE III 

 

 

COMMEMORATION ANNELLE DES DEFUNTS OSM 
 

 

69. Tous les ans, le 17 novembre, ou un autre jour, si une province en a obtenu l’autorisation nécessaire, on célèbre la 

commémoration de tous les défunts de l’Ordre: frères, sœurs, parents, laïques associés, bienfaiteurs. 

 

70. On dit la messe Deus, qui suscitavit Jesum (Dieu, qui as ressuscité Jésus) propre à l’Ordre. À cette célébration, qui 

aura un caractère festif, mais sobre, prendront part les frères et, si possible, les sœurs, les parents et les amis de notre 

fraternité. 

 

71. Pour la célébration de la Liturgie des Heures on utilise l’office du 17 novembre, propre à l’Ordre. 

 

72. La célébration du Chapitre provincial constitue aussi une occasion opportune pour la commémoration des défunts qui 

furent à divers titres associés à la communauté provinciale. Il est donc louable l’usage qui s’est établi dans plusieurs 

provinces et vicariats de rappeler les défunts dans l’Eucharistie d’ouverture du Chapitre et de célébrer, au cours de ce 

même chapitre, une messe à leur intention. 
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APPENDICE I 

 

DANS TA LUMIERE NOUS VERRONS LA LUMIERE 

 

 

VEILLEE DE PRIERE POUR LA MORT D’UN FRERE 
 

 

73. À l’occasion de la mort d’un frère ou d’une sœur, à la place de la Célébration de la parole de Dieu, aux nn. 12-24, 

peut avoir lieu une rencontre de prière pour laquelle on donne ici quelques suggestions et on propose quelques textes: ils 

pourront être utilisés soit par les frères réunis autour du corps du Servite ou de l’ami défunts, soit, avec les adaptations 

nécessaires, par les frères des autres communautés de l’Ordre. 

 

74. Le moment le plus opportun pour cette rencontre de prière est la soirée, quand à la fin du jour on allume les lumières, 

symbole transparent de l’événement de grâce qui s’accomplit dans le mystère de la mort: ayant achevé sa journée 

terrestre, le frère défunt passe des ombres du monde à l’ultime, divine Lumière sans couchant. 

 

75. Il convient que près du corps il y ait un seul cierge ou lampe à huile, qui sera allumé, au cours de la célébration. 

 

 

RITE D’INTRODUCTION 
 

 

76. La célébration commence, autant que possible, par un chant qui exprime la foi des disciples dans la vie future. 

 

77. Puis celui qui préside invite les frères à louer Dieu, en disant par exemple:  

 

Béni soit Dieu notre Père, 

Maître de la vie et de la mort. 

À lui la gloire et l’honneur 

maintenant et dans les siècles des siècles. 
 

Tous: Amen. 
 

Celui qui préside: 

Béni soit Dieu le Fils, 

Roi immortel, vainqueur de la mort. 

À lui la sagesse et la bénédiction 

maintenant et toujours 

et dans les siècles des siècles. 
 

Tous: Amen. 
 

Celui qui préside: 

Béni soit Dieu, Esprit Saint, 

Souffle de vie, Feu divin, Lumière éternelle. 

À lui la puissance et la louange 

Maintenant et toujours 

et dans les siècles des siècles. 
 

Tous: Amen. 
 

78. Si les circonstances le suggèrent, celui qui préside introduit la veillée de prière par une monition, par exemple: 
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Frères, nous sommes réunis en cette soirée pour élever vers Dieu nos prières et nos supplications 

pour N., Serviteur de sainte Marie, notre frère, qui a fermé les yeux à la lumière temporelle pour les 

rouvrir à la splendeur éternelle. Nous savons en effet que la destinée de l’homme ne se termine pas 

dans les ténèbres et dans la mort, mais dans la lumière et dans la vie. 

 

Confions donc à Dieu notre frère, lui qui est maintenant devant le Père, source de la lumière; devant 

le Christ, lampe joyeuse de la Cité éternelle; devant l’Esprit, feu divin et resplendissant. 

 

La lampe que nous allumerons au cours de la célébration est le symbole de cette certitude. 
 

79. On récite ensuite quelques strophes du Psaume 103, hymne à Dieu, créateur: à travers le mystère de la mort, l’homme, 

déjà devenu dans le Christ «créature nouvelle» (2 Co 5, 17), est en marche vers la nouveauté totale, la création 

impérissable. 

 

 

PSAUME 103 
(1-4. 13-15. 19-23. 27-30. 31-34) 

 

Hymne à Dieu créateur 

 

La création aspire de toutes ses forces à voir cette révélation des fils de Dieu (Rm 8, 19). 

 

Bénis le Seigneur, ô mon âme; 

Seigneur mon Dieu, tu es si grand! 

Revêtu de magnificence, 

tu as pour manteau la lumière! 

 

Comme une tenture, tu déploies les cieux, 

tu élèves dans leurs eaux tes demeures, 

des nuées, tu te fais un char,  

tu t’avances sur les ailes du vent; 

tu prends les vents pour messagers,  

pour serviteurs, les flammes des éclairs.  

 

De tes demeures tu abreuves les montagnes, 

et la terre se rassasie du fruit de tes œuvres; 

tu fais pousser les prairies pour les troupeaux, 

et les champs pour l’homme qui travaille. 

 

De la terre il tire son pain: 

le vin qui réjouit le cœur de l’homme, 

l’huile qui adoucit son visage,  

et le pain qui fortifie le cœur de l’homme. 

 

Tu fis la lune qui marque les temps 

et le soleil qui connaît l’heure de son coucher. 

Tu fais descendre les ténèbres, la nuit vient: 

les animaux dans la forêt s’éveillent; 

le lionceau rugit vers sa proie,  

il réclame à Dieu sa nourriture. 

 

Quand paraît le soleil, ils se retirent:  



Copyright © CURIA GENERALIZIA OSM, Piazza San Marcello, 5 – Roma 

chacun gagne son repaire. 

L’homme sort pour son ouvrage, 

pour son travail, jusqu’au soir. 

 

Tous, ils comptent sur toi 

pour recevoir leur nourriture au temps voulu. 

Tu donnes: eux, ils ramassent; 

tu ouvres la main: ils sont comblés. 

 

Tu caches ton visage: ils s’épouvantent; 

tu reprends leur souffle, ils expirent 

et retournent à leur poussière.  

Tu envoies ton souffle: ils sont créés; 

tu renouvelles la face de la terre. 

 

Gloire au Seigneur à tout jamais! 

Que Dieu se réjouisse en ses œuvres! 

Il regarde la terre: elle tremble; 

il touche les montagnes: elles brûlent. 

 

Je veux chanter au Seigneur tant que je vis; 

je veux jouer pour mon Dieu tant que je dure. 

Que mon poème lui soit agréable; 

moi, je me réjouis dans le Seigneur. 

 

Gloire au Père. 
 

80. À la fin du psaume, celui qui préside prononce l’oraison suivante: 

 

Seigneur, ne cache pas ton visage 

A notre frère N., serviteur de sainte Marie; 

Ne lui retire pas ton Esprit,  

mais remplis-le de ton souffle de vie, 

qui renouvelle l’homme à ton image, 

afin qu’il vive toujours en toi 

et chante pour l’éternité l’hymne de la création transfigurée. 

Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. 
 

Tous: Amen. 

 

 

LITURGIE DE LA LUMIERE 
 

81. La célébration se poursuit par le chant d’une hymne au Christ, lumière du monde, ou au Christ, vainqueur de la mort, 

ou d’une autre hymne qui exprime des concepts de lumière, de résurrection et de vie: ici on propose le célèbre « Joyeuse 

lumière » de la liturgie orientale. Il est suivi du Psaume 141, prière d’un homme souffrant, qui est dans un grand danger. 

La tradition chrétienne y a entendu la voix du Christ qui demande au Père de le libérer de l’angoisse de la Passion; et le 

Cantique de la Lettre aux Philippiens 2, 6-11, « hymne pascale », célébration du Serviteur souffrant, qui a vécu jusqu’à la 

mort l’expérience humaine, dont le Père a récompensé la fidélité en le glorifiant et en l’élevant à sa droite. 

 

82. Celui qui préside allume la lampe placée près du corps du frère défunt. Dans les autres communautés on peut allumer 

le cierge pascal, ou les cierges de l’autel ou une autre lampe placée dans le sanctuaire. 
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HYMNE DU LUCERNAIRE 

 

«Moi qui suis la Lumière, je suis venu dans le monde» (Jn 12, 46) 

 

Joyeuse Lumière, Splendeur éternelle du Père, 

Saint et Bienheureux Jésus Christ. 

 

Venant au coucher du soleil, 

contemplant la lumière dans le soir,  

nous chantons le Père et le Fils 

et le Saint Esprit de Dieu. 

 

Digne es-tu en tout temps 

d’être loué par de saintes voix,  

Fils de Dieu qui donnas la vie 

et le monde te glorifie. 
 

 

Ant. 1  

Ta demeure de lumière m’accueille, Seigneur; à l’ombre de tes ailes je trouve la paix. 
 

ou bien: 

Tu es ma part, Seigneur, sur la terre des vivants. 
 

ou bien: 

Tu as fait sortir de prison mon âme, je rendrai grâce à ton nom, alléluia. 

 

PSAUME 141 

 

C’est toi mon refuge 

 

«Maintenant je suis bouleversé… Père, glorifie ton Nom!» Alors, du ciel vint une voix qui disait: «Je 

l’ai glorifié et je le glorifierai encore» (Jn 12, 27-28). 

 

À pleine voix, je crie vers le Seigneur! 

À pleine voix, je supplie le Seigneur! 

Je répands devant lui ma plainte, 

devant lui, je dis ma détresse. 

 

Lorsque le souffle me manque; 

toi, tu sais mon chemin. * 

Sur le sentier où j’avance, 

un piège m’est tendu. 

 

Regarde à mes côtés, et vois: 

personne qui me connaisse! * 

Pour moi, il n’est plus de refuge  

personne qui pense à moi! 

 

J’ai crié vers toi, Seigneur! * 

J’ai dit: «Tu es mon abri, 

ma part, sur la terre des vivants.» 
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Sois attentif à mes appels: 

je suis réduit à rien; * 

délivre-moi de ceux qui me poursuivent: 

ils sont plus forts que moi! 

 

Tire-moi de la prison où je suis, 

Que je rende grâce à ton nom. * 

Autour de moi, les justes feront cercle  

pour le bien que tu m’as fait. 

 

Gloire au Père. 
 

 

Ant. 2  

Le Père nous a libérés du pouvoir des ténèbres et nous a transférés dans le royaume de son Fils bien-

aimé 

 

CANTIQUE 
(Ph 2, 6-11) 

 

Le Christ, serviteur de Dieu 

 

Le Christ Jésus, + 

ayant la condition de Dieu, * 

ne retint pas jalousement 

le rang qui l’égalait à Dieu. 

Mais il s’est anéanti, * 

prenant la condition de serviteur. 

 

Devenu semblable aux hommes, + 

reconnu homme à son aspect, * 

il s’est abaissé 

devenant obéissant jusqu’à la mort, * 

et la mort de la croix. 

 

C’est pourquoi Dieu l’a exalté: * 

il l’a doté du Nom  

qui est au-dessus de tout nom,  

 

afin qu’au nom de Jésus 

tout genou fléchisse * 

au ciel, sur terre et aux enfers 

 

et que toute langue proclame: 

«Jésus Christ est Seigneur» * 

à la gloire de Dieu le Père 

 

Gloire au Père. 

 

 

ÉCOUTE DE LA PAROLE 
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83. Vient ensuite la lecture de texte choisis de l’Écriture et d’autres textes adaptés aux circonstances, intercalés de pauses 

de silence. Si on lit un passage de l’Évangile, il convient qu’il soit précédé du chant de l’Alléluia, dont on donne ici 

quelques exemples. 

 

a) R. Alléluia, alléluia. 

Notre patrie est dans les cieux 

d’où nous attendons comme Sauveur 

notre Seigneur Jésus Christ. 

R. Alléluia. 

 

b) R. Alléluia, alléluia. 

Jésus Christ est le Premier-né d’entre les morts; 

à lui la gloire et la puissance dans les siècles. Amen. 

R. Alléluia. 

 

c) R. Alléluia, alléluia. 

Heureux ceux qui meurent dans le Seigneur: 

ils reposeront de leurs fatigues, 

car leurs œuvres les suivent. 

R. Alléluia. 

 

d) R. Alléluia, alléluia. 

Tu as compassion de tous 

et tu ne méprises aucune de tes créatures, 

Seigneur qui aimes la vie. 

R. Alléluia. 

 

e) R. Alléluia, alléluia. 

Telle est la volonté de mon Père: 

que je ne perde aucun de ceux qu’il m’a donnés, 

mais que je le ressuscite au dernier jour. 

R. Alléluia. 

 

f) R. Alléluia, alléluia. 

L’heure est venue, pour notre frère, 

De reposer dans le sein du Père céleste; 

nous, qui continuons notre route vers la Source, 

nous lui sommes proches, chantant des hymnes de louange. 

R. Alléluia. 
 

84. Ensuite, celui qui préside prononce l’homélie qui, étant donné la nature de la célébration, peut prendre la forme d’un 

dialogue fraternel; on y trouvera un moment opportun pour la lecture de la notice biographique du frère défunt. Si 

l’homélie n’a pas lieu, il convient que les lectures soient suivies d’une pause de silence.  

 

 

 

INTERCESSION POUR LE FRERE DEFUNT 
 

 

85. Après l’écoute de la Parole, la communauté élève son intercession pour le frère défunt. On propose ici quelques 

modèles qui, cependant, n’entendent pas limiter l’initiative de la communauté, créatrice d’autres formes d’intercession. 
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Dans les formulaires proposés, chaque intercession est constituée par une partie prononcée par celui qui préside et par une 

partie (R.) récitée par l’assemblée, qui varie selon le contenu de l’intercession elle-même. Au cas où, pour des 

circonstances particulières, ce type de récitation ne serait pas possible, celui qui préside proclame toute l’intercession et 

l’assemblée répond par une invocation commune, par exemple: 

 

R. Accueille, Seigneur, notre frère N. dans ta paix. 
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I 

 

Il est mort en espérant en toi 
 

 

86. Dieu, notre Père, aube de la Lumière  

et source de l’amour,  

nous te prions, ô Créateur patient et miséricordieux: 

 

R. Prends pitié de ton fils N., 

qui est mort en espérant en toi. 

 

Dieu, le Fils, sagesse éternelle, 

fils unique du Père, Premier-né de la création, 

nous te le demandons, ô Sauveur,  

Rédempteur très clément: 

 

R. Prends pitié de ton frère N., 

qui est mort en espérant en toi. 

 

Dieu, Esprit Saint, souffle de vie, 

et source de grâce, 

nous te supplions, ô Sanctificateur, 

don ineffable et feu purificateur: 

 

R. Prends pitié de ton temple vivant, N., 

qui est mort en espérant en toi. 

 

Dieu immortel, Trinité sainte, Père et Fils et Esprit d’amour, 

nous t’implorons, principe et fin de l’univers, 

gloire des rachetés: 

 

R. Prends pitié de ton serviteur N., 

qui est mort en espérant en toi. 
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II 

 

Retour à la maison du Père 
 

 

87. Père, Saint des Saints, miséricorde infinie, 

toi qui attends le retour de l’homme 

pour lui donner le vêtement immortel 

et le combler de ton amour: 

 

R. Accueille avec bonté ton enfant N. 

qui aujourd’hui a franchi le seuil de la maison paternelle. 

 

Fils Premier-né, lumière de Lumière, 

toi qui as dissipé les ténèbres du péché,  

et en bon pasteur, as porté sur tes épaules, 

avec ta croix, la brebis perdue: 

 

R. Soigne les blessures de ton frère N., 

enveloppe-le dans la lumière, qui relie l’aube et le couchant. 

 

Esprit incréé, qui renouvelles l’Univers, 

fontaine de l’eau vive, 

source de la flamme d’amour; 

énergie fécondant l’Église: 

 

R. Sois éternellement pour N. qui fut ta sainte demeure, 

le souffle de vie, le baptême nouveau dans le feu divin. 

 

Père céleste, Sagesse éternelle, Don ineffable, 

Trinité bienheureuse, 

principe de l’être, 

attente ultime de la création: 

 

R. Ouvre tes bras à ton serviteur N., 

et accueille-le dans la paix de la lumière, 

dans la joie de ton amour. 
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III 

 

Dans la demeure de lumière 
 

 

88. O Christ, réunis à l’heure 

où ton serviteur N. 

quitte la vie terrestre,  

nous te supplions et nous disons: 

avec toi il a marché sur le chemin de l’existence,  

qu’il parvienne avec toi dans la Cité de la vie: 

 

R. Fais reposer notre frère 

dans la demeure de lumière de ton Père. 

 

O Christ, vie de la vie, 

Lumière de la lumière, fils de la Vierge Marie, 

Tu nous as fait renaître dans la fontaine sacrée 

Et par ta grâce tu nous as sauvés 

De la première mort: R. 

 

O Christ, Parole vivante et créatrice, 

tu as fait revivre la fille de Jaïre, 

tu as rendu à la veuve son fils unique, 

tu as libéré Lazare des liens du tombeau, 

réveille du sommeil de la mort 

ton ami N., Serviteur de sainte Marie. R. 

 

O Christ, Juge des vivants et des morts, 

les justes attendent ton retour avec confiance 

pour ressusciter glorieux au son de ta voix: 

Accueille, dans l’attente du dernier jour, ton serviteur N., 

qui a toujours mis en toi son espérance: R. 
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IV 

 

Revêts-le de la lumière de gloire 
 

 

89. Esprit incréé,  

lumière sans déclin 

vie éternelle 

 

R. Viens, dissipe en ton serviteur N. le brouillard du péché 

et revêts-le de la lumière de gloire. 

 

Esprit de vérité, 

mystère caché,  

réalité ineffable, R. 

 

Esprit d’Amour, 

joie éternelle, 

consolateur de l’homme, R. 

 

Esprit créateur, 

parole de la paix espérée, 

réveille-le d’entre ceux qui dorment dans le Christ, R. 

 

Esprit sanctificateur,  

source de grâce 

couronne de gloire, R. 
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V 

 

Conduis-le aux sources de l’eau vive 
 

 

90. Réjouis-toi, Mère de Dieu, 

toi qui as répandu sur la terre des hommes 

la rosée de la vie: 

 

R. Intercède pour ton serviteur N. 

et conduis-le aux sources de l’eau vive 

 

Réjouis-toi, nuée lumineuse, 

qui engendras le Verbe de vie,  

nuée pleine de grâce. R. 

 

Réjouis-toi, nouvelle Eve,  

par toi a été annulée la malédiction antique,  

par toi est venu à nous le nouveau fruit de la vie: R. 

 

Réjouis-toi, cité du Très-Haut, mère des peuples,  

toutes les nations te chantent: 

«En toi sont toutes nos sources» R. 

 

Réjouis-toi, Femme de l’Alliance nouvelle, 

sous la croix tu as entendu 

ton Fils crier sa soif: R. 

 

Réjouis-toi, Mère du Ressuscité, 

Orient spirituel où pour nous se lève le Christ,  

lumière de nos visages: R. 
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RITE DE CONCLUSION 
 

 

91. Après la prière d’intercession, on chante le Cantique de Siméon, qui dans la tradition chrétienne est la prière de 

clôture de la journée terrestre et de la journée la vie. 

 

Ant. 

Sauve-nous, Seigneur, quand nous veillons; 

garde-nous quand nous dormons: 

nous veillerons avec le Christ, 

et nous reposerons en paix (alléluia). 

 

CANTIQUE DE SYMEON 
(Lc 2, 29-32) 

 

Maintenant, ô Maître souverain, + 

tu peux laisser ton serviteur s’en aller 

en paix, selon ta parole. 

 

Car mes yeux ont vu le salut 

que tu préparais à la face des peuples: 

 

Lumière qui se révèle aux nations 

et donne gloire à ton peuple Israël. 

 

Gloire au Père. 

 

 

ORAISON 
 

92. O Dieu, tu donnes la vie et tu détruis la mort, 

accueille ton serviteur N., 

qui a quitté notre communauté 

pour retourner à toi: 

que resplendisse sur lui, Seigneur, la lumière sans couchant;  

qu’il repose dans une paix immense, 

ce frère qui a parcouru la route de l’Évangile 

dans les joies et dans les peines  

d’une vie vécue au service de la Vierge. 

Par Jésus, le Christ. 
 

93. Si la célébration a eu lieu autour du corps du frère ou de la sœur défunts, celui qui préside, là où on le juge opportun, 

asperge le corps en silence ou en disant, par exemple: 

 

Que s’accomplisse en vous, dans sa plénitude, 

le Baptême de l’eau et de l’Esprit: 

pour qu’associé à la mort du Christ  

vous viviez de sa résurrection. 
 

Tous: Amen.  
 

94. Ensuite, celui qui préside rend gloire à Dieu, racine et sommet de la vie, et bénit les assistants en disant par exemple: 

 

Nous te rendons gloire, 
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Père miséricordieux: 

tu as envoyé sur la terre le bon Pasteur 

pour qu’il ramène au ciel la brebis blessée. 
 

Tous: Gloire à toi, Père, source de la vie. 
 

Celui qui préside: 

Nous t’exaltons, 

O Christ, fils de Dieu et fils de la Vierge: 

par ta mort et ta résurrection 

tu as restauré dans l’homme l’image divine. 
 

Tous: Gloire à toi, ô Christ, vainqueur de la mort. 
 

Celui qui préside: 

Nous te bénissons, 

Esprit créateur, souffle fécond, 

Tu as rempli l’homme de la vie immortelle. 
 

Tous: Gloire à toi, Esprit Saint, éternel amour. 
 

Celui qui préside: 

Que la grâce et la vie du Dieu tout-puissant 

Père, Fils + et Saint Esprit  

descendent sur vous et y demeurent à jamais. 
 

Tous: Amen. 
 

Et il les renvoie en disant: 

Ne nous affligeons pas 

comme ceux qui n’ont pas d’’espérance. 

Allons dans la paix du Christ. 
 

Tous:  Nous rendons grâce à Dieu. 
 

95. La célébration s’achève si possible par le chant du Regina cœli ou du Salve Regina ou d’une autre hymne en 

l’honneur de la Vierge Marie, premier fruit de la résurrection du Christ. 


